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ici j usî1 u'à Noël et à accepter que n'importe
quel crKdit soit réservé, à la dlemande d'un
hionorable député. Si la Chambre préfère
qu'on laisse dle côté pour le inomcut les affaires
extérieures et lu*on passc à d'autres crédits.
je suîis disposé à me rendre à s'on désir. J'ac-
cepterai c'e qui conviendra le mieux aux hono-
rables députés.

M. BRACKEN_\: Puis-je donner mon avis?
Le comité est sans doute disposé à accpter la
proposition que vient de formuler le premier
ministre s'uppléant. L'honoraxble député le
Wetaskiw i0 cnvisage très sérieusement la ques-
tion à l'étude et il a droit de prendre la
parole, s'il le désire. Le premier ministre
suppléant a proposé que nous passions aux
aurles crédits et que nous rc vcnions ensuite
a cel]ui-là si nous cn avons le temps. L'hiono-
rahie députét est-il satisfait'

M. BLACK-MORE: Réservons le n0 41.

(La motion est réservée).

SUBSIDES

La Chambre se formce en conmité dles suibsides.

SERVICE LÉGISLATIF
CHA MBRE DIES COMMUNES

M. Macdlonald (Brantford) au fauteuil
pré,sidentiel.

126. Crédits du sergent d'armes, $<346.107.

NI. STEWART (W-innip)eg-Noid) :De cqui
ni lève ces crédits?

Le très li(on. M. ST-LAURENT: De M.
FOî <te or.

-M. STIi:WARIT (inp-od)Combien
d'emplo.vés t emporaires de la 4iret' s ont co

seuiecontînu depuii pîlu, de, trois au-?

IM. l'ORATEUR: Il y a c'inq em-plo és
t emporalu <s et ils demieuî ront cnri u con-
tinu.

M. STEWART (Wýinnipeg-Nor-d): Combien
d'heures trax ail! c le pcersonnel dut service do
protection? Travailài-t-il par équipes de huiit
heutres*.,

M. l'ORATEtR: Il trav aille huit bcurcs
par tour.

M. STICW -AR' (Winipcg-N1ord): Combien
de t,:ni-. ce- gens ont-ils pour dîiner?

MN. l'ORATEUR: Vue( heure et demie.

M. STEWART (Winnipceg-Nor-d): Quelles
sont 1,,uî h noiun t, les hecurc, de traxvail des
nicnil ,e (lu (lx < e proteîc tion (les tribu-
nes? Trou ailîcu t-il; dle onz', heure clu mnatin
a olir 1 liucs 'lu soir?

[Le très lion. _M. St-Laureut.]

M. l'ORATEUR: On mne dit qu'ils travail-
lent, huit hieures et qu'ils peuvent, de temps
en temps, quitter les tribunes pour se reposer.

'M. STEWART (W\ýinnipog-Not-d): Si j e
suis bien renscigné, certain,, de ces membres
temporaires touchent $4 par jour, je ne
ne compte pas l'indemnité (le vie chère. et
leur emploi est temporaire, bien qu'ils tra-
vaillent à l'année. Voilà qui me semble in-
juste, à moins qu'il n'y ait à cela une bonne
raison. Mais ce qui une paraît encore plus
inj uste, c'est la, différence qui existe entre le
traitement du personnel du service de pro-
tection de la Chambre dcs communes et celui
du service correspondant du Sénat. Pour-
qhboi cette différence?

Ml. l'ORATEUR: On a déjà discnt('- cette
qluestion à la Chambre. L'honorable député
se rappelle que j'ai été nommé Orateur de la
Chambre en septembre dernieu'. Nou-s avons
eu 110e session qui a duîré jusqu'à la mni-dé-
cembie et nous avons recommencé au mois
(le mars. Comme le saxvent les lionorables dlé-

petslOrateur pcut difficilement être dle ser-
vice à la Chambre dît mîatin juksqu'au soir. Je
n 'ai dom-' pas cei beaucoup de temps pour mi-e
re useigiic u' et voir quelles améliorations il se-
rait pît--ihle d'effectuetr à cet égard. La, Cham-
lire des eonun ,comme tous, les autres
iinistères, a (Mf emibauchier <les fonctionnaires

t emporaire s afin (le rc mplaî'er ceux qtîi ont
etui t té lur eimplo1 i poîur s'. uga g'.r aui Srvice
mlili tairce. La Comi--sion dIi <- rv ice civ il
a, adopté comîme flgne <le conduite (le ne pas
nonmi ri (le nouveaux eiiiplor é,s per manents.
'Cepecndlanît, lhonorable dépuité li t être c'er-
tain que les em-ployés du' la, Chambre sont
satisfaits de leur sor't. N'ayant, que le titre

deit]vstemporaires, ils sont, c'ela se coin-
priend, inquiets au sujet (le leur' emploi, ils se
îlemandent ce que l'avenu' lceor réscerve. D'ici
la, prochaine ses-suon. Je trouxerai le temps
d'examuiner ri, questions.. Nous allons dIe-
muaner cà la Couuimi--hon dli service civ il de
titialis-• ceux qui le mérite nt; nous verrons
égah l(iiî, ut s'il c st p.o-sible île leur acc(order
un1e auigmlentation.

M. STEWART (W'innipe(g-Nor-d): Je ne
b)lzauiîe ni ne, critique Son llonneir; j e sais
qutiil u'a ituère cei le te mp-s el'u'amineu' tous
cces <2t ails. Je luii signale ci-s quesuions, afin
qu'iI li - ecné lic c à l'inlj us tice . si inutice
il v ci. Il i -t injuste que îles homme, em-
ploi és à l'ainée ne gagnen t que $4 par jour',
mîunie sîstouchueut înîli uité e xvie chère.

Il, est exiýréini uit difcl.à l'heure aîctuîelle,
dillixci un(' famille qtuanîd on ne touîclîe quiun
si faible Salaire'. . a do 'îu î lit îloîîîî un
liieillcu au 'cnpcci par'-. J'.îinieaîs qe Son
Hionnur i'-ug: à t u ai-e iux etqui -ont


